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Oie  de  couleurs  ont  pris  nos 
premières  années  en  ce  mercredi 
matin,  jour  tant  attendu  oar 
tous*  La  journée  de  l'initiation 
à été  formidable  dira  la 
nejoritë,  surtout  au  niveau  des 
relations  humaines  et  du  défou- 
lement (!)  Malgré  les  gracieuses 
affrosités  des  deuxiànes  et  troi- 
sièmes, les  premières  s'en  sont 
sorties  avec  honneur  et  orgueil. 
Ui!  oui,  c'est  déjà  fini  mais 
ça  revit  toujours  encore  plus 
vivant  que  l'an  dernier.  A 
toi  initié (e)  de  cette  année, 
je  ne  peux  que  te  dire  "jolie 
année"  dans  le  C.E.G.E.P.  et 
rends  ce  jour  encore  plus  vivant 
l'an  prochain. 

Hélène 
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Eh  bien  oui,  au  cégep  de  Thetford  comme  ailleurs,  les  prix  augmen- 
tent mais  ici,  c'est  d'une  marge  plus  élevée.  On  sait  que  l'inflation 
est  actuellement  de  12  à 13  pour  cent  environ  chaque  année;  mais  les 
repas  de  la  cafétéria  ont  augmentés  de  41%  soit  (si  mes  maths  101 
sont  exactes)  20%.  de  plus  que  l'inflation  actuelle  et  annuelle.  Le 
plus  drôle, ou  plutôt  le  plus  triste,  c'est  que  plusieurs  d'entre 
nous  sont  "cassés"  comme  des  clous.  Les  raisons  de  cette  augmenta- 
tion ont  été  révélées  dans  l'hebdo.  Il  s'agit  des  adorables  coupu- 
res de  budget  qui  oblige  la  direction  à enlever  sa  participation 
financière  aux  services  alimentaires.  Si  je  me  suis  assis  entre  deux 
cours  de  philo  pour  écrire  ceci,  c'est  surtout  pour  soulever  une 
réflexion  chez  les  premières  années.  Pourquoi?  La  raison  est  simple 
vous  ne  saviez  pas  ou  presque  .que  les  prix  de  la  café  qui  étaient  £ 
de  $2.25  en  mai  dernier  et  qui  sont  maintenant  de  $2.75.  Gens  de 
deuxième  année  vous  êtes  au  courant,  mais  tout  aussi  étonnés,  j'en 
suis  sûr.  Pourquoi  est-ce  toujours  nous  qui  sommes  coupés  de  nos 
pouvoirs,  pourtant  si  le  collège  est  debout,  c'est  grâce  â nous 
et  bien,  coupures,  de  quelle  grâce  venez-vous  ouin  ouin  ouin  sniff 
faites  nous  pas  pleurer.  Vous  croyez,  et  j'en  suis  sûr,  c'est  injus- 
te et  bien  dur  à avaler  (avez-vous  vu  le  jeu  de  mots)  mais  comme 
du  Plume  Latraverse  avant  d' mourir,  il  faut  que  chacun  mange  son 
poids  en  ...  bofl c'est  la  même  chose  à la  café  sauf  qu'dn  paie 
plus  cher.  Miam  miam. 

Un  étudiant  qui  a mal  au  coeur 
François' Thomas 
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Le  livre  que  le  Glo- 
bule vous  propose  cette 
semaine! "Moi  Christiane  F. 

13  ans  droguée,  prostituée..." 
(Ed.  Mercure  de  France) 

"Je  me  suis  souvent  deman- 
dé pourquoi  les  jeunes 
sont  si  mal  dans  leur  peau. 
Plus  rien  ne  leur  fait 
plaisir  . Une  moto  à seize 
ans,  une  bagnole  à dix- 
huit  ans,  ça  va  pratique- 
ment de  soi.  Et  quand  on 
ne  l'a  pas  on  se  sent  mi- 
nable. Se  crever  comme  ma 
mère  pour  un  logement,  où  , 
vui  salon  neuf  c'est  débile. 
C'était  bon  pour  mes  pa- 


rents avec  leurs  théories 
dépassées.  Four  mol  et 
ceux  de  ma  génération,  ce 
petit  peu  de  confort, 
o' est  le  minimum  vital. 

11  nous  faut  quelque  chose 
en  plus.  Ce  qui  donne  un 
sens  à notre  vie.  Et  ça 
on  ne  le  volt  nulle  part.” 

Ces  paroles  désabusées 
sortent  de  la  bouche  d'une 
jeune  fille  de  treize  ans, 
Christiane  F.,  victime  de 
la  société  qui, voulant  p- 
voir  Quelque  chose  en 
plus"  et  voulant  donné  "un 

i 

sens  à sa  vie”  se  trouve 
piégé  par  le  pire  des  non- 


sens:  la  drogue.  Et  pas 
n'importe  quoi tl' héroïne. 

A onze  ans,  elle  fume  son 
premier  joint,  à treize 
ans, donc  deux  ans  plus 
tard, elle  se  drogue  à 1 'hé- 
roïne et  doit  se  prostitu- 
er pour  s'assurer  de  sa 
dose.  Ce  témoignage  fut 
recueilli  par  deux  jour- 
nalistes qui  ont  écouté 
les  confidences  de  Chris- 
tiane et  de  sa  mère  sur 
ce  terrible  cauchemar. 

"Ce  livre  est  comme  une 
drogue,  on  ne  peut  s'en 
déprendre . " A lire  absolu- 
ment» 

Carolyne  Lacroix 
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JESUS  - CHRIST  : SEIGNEUR  > 
MENTEUR  OU  ALIENE  ? 


Je  crois  sincèrement 
qu'il  faut,  honnêtement  ré-  *■ 
pondre  à cette  question, 
car  la  réponse  que  nous 
allons  donner  déterminera 
notre  destinée. 

Voici  ce  que  nous  pou- 
vons observer  lorsque  nous 
abordons  la  question. 


Cela  est  un  non-sens 
car  l'imposture  et  le  men- 
songe sont  révoltant  à la 
morale. 

Si  Jésus  avait  été  un 
bon  moraliste  il  n'aurait 
pas  dit  qu'il  était  le  Fils 
de  Dieu,  s'il  ne  l'avait 
pas  été. 


lellte 

ouverte 


Nous  voyons  que  Jésus 
revendique  le  titre  de  Dieu. 
Il  n'y  a pas  deux  solutions 
face  à ces  affirmations; 

Il  dit  VRAI  ou  bien  il  ment. 

Si  Jésus  dit  vrai, 
donc  il  est  le  Seigneur. 
L'homme  lui,  face  à cela 
a quand  même  encore  un 
choix  (vu  qu'il  est  libre), 
il  peut  accepter  la  souve- 
raineté de  Jésus  et  s'y 
soumettre  ou  la  rejeter. 

Maintenant,  regardons 
l'autre  solution  et  consi- 
dérons qu'il  a menti  pour 
voir  qu'est- ce  que  cela  va 
nous  donner. 

Si  Jésus  a menti  cela 
encore  nous  apporte  à un 
choix;  soit  qu'il  savait 
qu’il  mentait  ou  bien  qu'il 
ne  le  savait  pas. 

Si  jçsus  savait  qu'il 
mentait,  donc  il  le  faisait 

délibérément,  ce  qui  fe- 
rait de  lui  un  menteur,  un  ' 
hypocrite,  un  imposteur  ou 
peut-être  un  démon. 

Si  Jésus  ne  savait 
pas  qu'il  mentait,  donc  il 
déraisonnait,  ce  qui  ferait 
un  aliéné,  un  lunatique. 

Mais  qu'on  ne  vienne 
pas  nous  dire  que;  vous 
n'acceptez  pas  que  Jésus 
soit  le  Fils  de  Dieu  mais 
que  vous  acceptez  qu'il 
fut  le  meilleur  des  mora- 
listes ou,  qu'il  fut  le 
plus  grand  modèle  parmi 
les  hommes  qui  a prati- 
qué à son  plus  haut  de- 
gré la  vertu. 


Donc  que  Jésus  soit 
fou,  cela  aussi  est  à re- 
jeter car  la  profondeur 
dans  l'enseignement  de  Jé- 
sus et  sa  vie  démontre 
qu'il  avait  une  raison  sai- 
ne. 

Comme  vous  le  voyez 
il  n'a  pas  plus  de  choix, 
la  logique  même  est  en  fa- 
veur que  d'une  seule  chose; 
Jésus-Christ  est  le  Sei- 
gneur. 

Napoléon  qui  fut  un 
génie,  a étudié  à fond  la 
vie  des  fondateurs  des  em- 
pires et  des  religions  ap- 
puie cette  conclusion  car 
il  a dit  que  c'était  seu- 
lement les  esprits  super- 
ficiels qui  voyaient  une 
ressemblance  entre  Christ 
et  n'importe  qui  d'autre. 

11  a aussi  dit  que 
les  idées,  les  sentiments 
et  la  vérité  qu'il  annon- 
çait venaient  certainement 
pas  d'une  intelligence  de 
l'homme. 

Jésus  a dit:  "Si  vous 
ne  croyez  pas  qui  je  suis 
vous  mourrez  dans  vos  pé- 
chés” . 

(Jean  8:24) 

Donc  sans  l'ombre  d’un 
doute  nous  croyons  qu  * une 
investigation  honnête  et 
sérieuse  de  votre  part  sur 
la  personne  de  Jésus  est 


Aux  étudiants 
et  étudiantes, 

J'ainerais  vous  inviter  a participer  à 
cette  nouvelle  chronique  qui  s'appelle  "lettre 
ouverte"  et  que  vous  retrouverez  dans  tous 
nos  futurs  journaux. 

Pour  ce  faire  tous  les  sujets  sont  bons, 
que  vous  sovez  en  accord  ou  en  désaccord  avec 
un  de  nos  articles,  éditorial  ou  même  pour  le 
journal  tout  entier. . . en  plus  de  tous  les 
sujets  d'actualité  qui  vous  touchent. 

J'esoêre  que  suite  à ce  GLOBULE  ROUGE,  • 
vous  vous  impliquerez  un  nsu  Plus,  par  une 
simple  opinion. 

Michel  Brisson, 
coordonnateur , 

GLOBULE  ROUGE. 


Connaître,  oa 

ne,  pas  être  iûro 

LE  DOUTE 

Cet  être  qui  naît  si  facilement 
de  moi  , de  toi,  des  autres 
Il  est  dur  de  taire  à oui  Ion 
donne  naissance 


necessaire  car  comme  le 
démontre  Jésus  votre  des-, 
tinee  eternelle  en  dépend. 


Groupe  Biblique  du  Collège 


Mais  je  veux  savoir  , 
dis  moi  maintenant... 


je  le  tais 


F.  THOMAS 
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Première  année  au  Cé- 
gep très  excitant  n'est-ce- 
pas? 

Mais  avant  la  rentrée 
on  ne  pense  qu’aux  bons  co- 
tés de  la  chose,  tout  est 
rose,  on  devient  autonome, 
pourtant,  plusieurs  incon- 
vénients surviennent  très 
rapidement  comme  plusieurs 
ont  pu  s'en  rendre  compte, 
surtout  pour  ceux  qui  doi- 
vent prendre  un  appartement . 
Plusieurs  exemples  nous 
viennent  à l'idée.  Le  cas 
le  plus  difficile  à remon- 
ter est  a mon  avis,  celui 
de  se  faire  à , manger.  Ce- 
la paraît  très  simple  au 
début  mais  peu  de  temps  a— 
près  on  cherche  sa  mère. 

Il  y a aussi  des  gens 
qui  sont  incapables  de  se 
lever  seul  ou  pour  plusieurs 
autres  se  faire  a déjeuner 
ou  même  encore  faire  leur 
lit. 

Il  faut  s'v  faire ï lie 
sommes  nous  pas  les  pre- 
miers qui  veulent  devenir 
autonome? 

Dans  un  Cégep  il  faut 
aussi  s'attendre  â endurer 
des  choses,  l’initiation 
par  exemple.  Mais  après  la 
pi^ie , le  beau  temos  car 
on  a eu  une  journée  d'ini- 
tiation "super". 

Maintenant  toutça  c'est 
du  passé,  pensons  plutôt 
au  futur :1 'initiation  que 
nous  allons  préparer.  Il 
faut  se  dire  que  l'an  pro- 
chain c'est  nous  qui  al- 
lons rire  et  qui  allons 
faire  laver  les  escaliers 
du  C.E.G.E.P.  aux  autres 
avec  leur  brosse  à dent. 

Mous  allons  prendre  nos 
responsabilités  envers 
les  premières  années  l'an 
prochain. 

St  maintenant  que  les 
responsabilités  sont  nom- 
breuses, il  est  temps  de 
montrer  au  monde  ce  que 
nous  savons  faire  c'est  à 
dire "bûcher"  pour  arriver 
à récolter  et  nous  sorti- 
rons victorieux  de  cette 
epreuve  qui  est  une  premi- 
ère année  au  C.E.G.E.P. 

Donc  de  la  part  de 
toute  l'équipe  de  Globule 
Rouge , je  tiens  à souhai- 
ter la  meilleure  des  années 
et  le  plus  grand  succès  â 
tous. 

Sylvie  Dolbec 
Lettre  1 


Lors  de  la  rentrée 
scolaire,  tous  les  étudiants 
ont  été  informés  de  l'exis- 
tence de  l'association  étu- 
diante au  Collège.  Chaque 
étudiant  du  C.E.G.E.P. 
fait  partie  de  l'associa- 
tion mais  de  quelle  maniè- 
re en  fait-il  partie?  En 
fait-il  parti  seulement 
pour  le  titre ^ pour  les 
actes  ou  les  réalisations 
qu'il  apporte  à cette  as- 
sociation. 

Qu'est  ce  que  tu  pen- 
ses faire  pour  rendre 
ta  vie  d*î étudiant (e)  et 
' celle  des  autres  plus  in- 
téressante? 

Attends-tu  que  les 
autres  fassent  quelque  cho- 
se ou  veux-tu  le  faire  toi-  ' 
même.? 

Tu  peux  vouloir  er* 
toi-même  mais  serais-tu 
capable  de  poser  les  actes 
pour  amener  une  suite  à 
ton  bon  vouloir? 

Tous  les  étudiarits 
du  C.E.G.E.P.  forment  une 
grande  famille,  la  famille 
de  demain, .celle  qui  fera 
le  monde  de  demain.  Mais 
ce  monde  il  faut  le  commen- 
cer aujourd'hui. 

Alors  si  tu  es  inté- 
ressé à devenir  membre  de 
quelques  mouvements  que  ce 
soit  du  Collège,  viens 
prendre  des  informations 
au  local  de  l'association, 
on  t'acceuillera  à bras 
ouverts . 

I 

A TOI  D'ï  PENSER 
Marie-Claude  Eomerleau 
Sc.  Humaines  IA 


Du  17  au  28  sept,  se 
tient  au  Vélodrome  Olympi- 
que le  salon  national  de 
1 energie • C ' est  une  mise 
au  point  des  développements 
scientifiques  et  technologi- 
ques actuels  face  aux  res- 
sources et  transformations 
de  l'énergie.  f 

Un  transport  en  auto- 
bus sera  organisé  si  le 
nombre  d'étudiant  est  suf- 
fisant* Donc  surveillez 
l'affichage  pour  de  plus 
amples  informations.  T’ins- 
crire à 'i  héo  Lacroix  et 
François  Thomas. 

François  Thomas 
Sciences  1 B 


POUR  L'HOMME, LE  SEXISME 
EST  UÎJE  FAÇON  DE  TRANS- 
FORMER SON  INFERIORITE 
EM  SUPERIORITE. 


Je  voudrais  adresser  mes 
félicitations  â Hélène  oui 
défend  ses  droits  de 
femme,  on  sait  que  trop 
souvent  les  femmes  au 
cégep  ou  ailleurs  sont 
amoindries  dans  leurs 
droits.  N'étant  point 
chauvin  ou  phallocrate, 
j'appuirai  les  mouvements 
féminins  qui  existent  ou 
existeront.  En  ce  sens 
j'invite  d'autres  gars 
^ faire  de  même.  Allez 
les  femmes  battez— vous 
comme  des  hommes  ! 

François  Thomas 

5'  11"  150  livres 
Sciencesll 
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Hé  bien  oui,  le  rêve 
s'est  enfin  réalisé,  le  17 
mai  passé  nous  partions 
pour  le  Nicaragua,  un  pays 
en  pleine  reconstruction. 
REconstruction  car  en  1978- 
79,  tout  comme  le  Salvador 
ces  derniers  mois,  le  Ni- 
r caragua  passa  au  premier 

plan  de  l'actualité  inter- 
nationale . 

Le  19  juillet  1979, 
après  plusieurs  années  de 
luttes  acharnées,  le  peu- 
ple du  Nicaragua  se  déba-r 
rassait  définitivement  d'un 
dictateur  devenu  célèbre: 
Anastasio  Somoza  fils.  Une 
lutte  qui  fut  menée  par  le 
Front  Sandiniste  de  Libé- 
ration Nationale  (F . S .L . N . ) 
mais  aussi  par  le  peu- 
ple cfest  à dire  les  jeunes 
et  les  moins  jeunes  étaient 
aux  armes.  Je  peux  vous 
dire  qu'il  est  assez  ren- 
versant de  voir  un  jeune 
de  13  ans  possédant  cica- 
trice à l'abdomen  vous  ra- 
contant la  mort  de  l'un  de 
ses  amis. 

MAIS  OU  VA  LE  NICARAGUA 

Il  n’y  a pas  un  diri- 
geant, il  y en  a neuf  (9) 
qu'on  appelant  "Direction 
Nationale  du  Front"  mais 
il  est  bien  sûr  que  le 
F.S.L.N.  assume  la  premiè- 
re responsabilité  en  ce 
qui  concerne  la  reconstruc- 
tion. 


L'orientation  du  F.S.L.N. 
(Front  Sandiniste  de  Libé- 
ration Nationale)  est  net- 
tement socialiste.  Elle 
og  if  f>*»r 

l'instauration  d'une  so- 
ciété nouvelle,  régie  en 

fonction  des  intérêts  de 
la  majorité,  c'est  à dire 
les  PAUVRES.  Cependant  ce 
socialisme,  on  ne  veut  pas 
l'imposer  par  la  force. 

On  veut  qu'il  surgisse  de 
la  base,  par  le  moyen  de 
conscientisation  de  la 
politisation  et  de  la  clas- 
ses des  classes  populaire. 

Depuis  la  victoire, 
peu  à peu  se  sont  multi- 
pliées les  organisations 
de  masse  qui  se  réclament 
Sandiniste:  Association 
des  TRAVAILLEURS  de  la  fer- 
me, Association  des  Femmes 
de  Nicaragua,  Centrale 
Sandiniste  des  travailleurs? 
ect ....  Certains  voient 
dans  tout  cela  qu' endoc- 
trinement et  encadrement 
qui  iraient  à l'encontre 
de  l'autonomie  de  la  per- 
sonne. D'autres,  par  con- 
tre considéraient  comme 
normal  qu'une  révolution 
encore  fragile  se  donne 
les  instruments  nécessai- 
res pour  consolider  sa 
base  populaire  et  le  cas 
échéant,  pour  se  défendre. 

Mais  peu  importe, 
je  trouve  normal  que  ce 
petit  pays  d'Amérique  Cen- 


trale trouve 'lui-même  son 

idéologie  propre  à lui. 

Je  verrais  mal  qu'un  autre 

pays  nillo  lui  imposer 

(à  nouveau)  une  nouvelle 

# 

idéologie  politique. . . 

Et  ce  que  nous  devons 
faire  pendant  ce  temps 
c'est  sûrement  d'appuyer 
et  de  solidariser  avec  ce 
pays  en  voie  de  reconstruc- 
tion et  de  même  pour  les 
pays  en  voie  de  libération 
comme  le  Salvador.  Nous 
nous  devons  de  les  appuyer 
pour  qu'un  jour  advien- 
ne justice  pour  tous. 

Paul  Laf  rance 


*S/£o#£ion  du 
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En  1981,  au  Québec 
les  personnes  handicapées 
constituent  une  part  con- 
sidérable de  notre  socié- 
té . Dans  le  cadre  de  1 ' an- 
née des  personnes  handica- 
pées, le  gouvernement  ué- 
bécois  et  plusieurs  mou- 
vements populaires  ont  de 
ce  fait  entrepris  une  cam- 
nagne  de  sensibilisation 
aux  problèmes  que  les  per- 
sonnes handicapées  avaient 
à rencontrer  dans  la  vie 
de  tou£  les  jours, 

que  ce  soit  des  personnes 
handicapées  physiquement 
ou  cérébr alement , ces  gens 
ont  besoin  d'être  acceptés 
par  leur  environnement . 

Que  ce  soit  à l'école  , 
au  travail,  aux  sports, 
au  marché  ou  même  dans  la 
rue.  Qui  d'entre  vous  a 
déjà  souri  à une  personne 
handicapée  dans  le  simple 
but  d'être  aimable  et  non 
pour  s'apitoyer.  Voila  ce 
qui  est  le  plus  dur  a fran- 
chir: nos  barrières  psycho- 
logiques, nos  préjugés, 
nos  idées  préconçues.  Un 
mur  presque  infranchissa- 
ble. Trop  souvent  les  per- 
sonnes handicapées  ont 
l'impression  d'être  des 
oubliées  de  la  terre.  Voi- 
lé une  année  en  leur  hon- 
neur. Mais  concrètement 
est-ce  que  c'est  seulement 
de  la  sensibilisation  qui 
se  fait? 
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Tout  n'est  que  temporaire 
tout  n'est  qu'un  instant 
tout  n'est  qu'a  refaire 
tout  s ' envole  au  vent . 

C'est  vrai  pour  tout  notre  extérieur 
qui  change  sans  cesse  de  position, 
c'est -vrai  aussi  pour  notre  intérieur 
qui  lui, bouge  en  relation. 

Tout  change  toujours 
même  dans  peu  de  temps, 
tout  change , même  1 ' amour 
qui  lui  aussi,  suit  le  vent. 

Jocelyn 
Mines  11 


:îon , parce  qu  ' un  gros 
projet  est  en  train  de  se 
mettre  en  branle  dans  les 
CEGEPs  de  la  région  03.  Un 
comité  appelé  C.E.H.  (co- 
mité pour  les  étudiants (es) 
handicapés (es) ) . Ce  dernier 
est  tout  jeune.  Il  a été 
mis  sur  pied  en  automne 
1980  au  CEGEP  de  Limoilou, 
afin  de  faciliter  l'inté- 
gration des  personnes  han- 
dicapées en  abattant  les 
barrières  psychologiques 
et  architecturales  dans 
le  milieu  scolaire  et  ail- 
leurs. Le  C.E.H.  reste  ou- 
vert â toutes  suggestions 
pour  préparer  des  activi- 
tés de  toutes  sortes . Ain- 
si l’an  passé  â Limoilou, 
nous  avions  organisé  une 
semaine  pour  les  person- 
nes . handicapées  avec  une 
conférence  et  des  vidéos . . . 
De  plus,  une  pièce  de  thé- 
âtre, (création  collective) 
avait  été  montée  sur  les 
conditions  des  personnes 
handicapées.  Voila  concrè- 
tement ce  que  le  C.E.H.  a 
fait  jusqu'ici.  Cette  an- 
née le  C.E.H.  qui  est  man- 
daté par  l'office  des  per- 
sonnes handicapées  du  Qué- 
bec (O.P.H.Q.)  s'étend  dans 
la  région  03  pour  permet- 
tre de  coordonner  les  tra- 
vaux fait  en  ce  sens.  Alors 
l'A.G.E.C.H.A.  doit  de  ce 
fait  entériner  et  voter 
un  budget  pour  ce  comité 
qui  veut  oeuvrer  pour  les 
biens  et  améliorer  les 
conditions  de  vie  â notre 
collège.  Le  C.E.H.  a besoin 
de  l'aide  des  étudiants. 

Tout  les  intéressés  à tra- 
vailler contactez  Christian 
Langlois,  Jocelyn  Lamothe 
ou  Hélène  Corriveau.  Il  y 
aura  une  conférence  sur  le 
C.E.H.  lundi  le  28  septem- 
bre 1981  au  local  4049. 
Bienvenue  â tous,  on  a be- 
soin d'aide  pour  former  le 
comité.  Des  informations 
supplémentaires  vous  par- 
viendront dans  les  semaines 
à venir. 

Christian  Langlois 

Sciences  Humaines 
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la  radio ... 


une  clique  ? 

i 1 


Une  'clique"-*,  c'est  un 
"gang",  un  clan,  un  grouoe 
restreint  de  personne  qui 
s ' adonne  â une  activité 
particulière .N'y  allons 
pas  par  quatre  chemins, le 
préjugé  principal  de  cer-* 
tains  étudiants  est  que 
les  membres  de  la  radio 
étudiante  sont  des  "herbi- 
vores" et  ce,  depuis  que 
l'on  connait  la  radio. 

L'équipe  81-82  est 
doublé  de  membre  par  rap- 
port â l'an  passé ( (vingt 
plus  vingt) et  l'exccütif 
de  cette  année  a accep- 
té toutes  les  demandes  des 
étudiants  désirant  devenir 
animateur,  s'impliquer  dans 
un  comité  à haute  teneur 
et  défoncer  la  barrière 
psychologigue  du  préjugé. 

Pas  de  liste  d'atten- 
te, pas  de  sélection, rien; 
premier  arrivé,  premier 
servi  et  c'est  bien  ainsi. 

Dans  un  autre  ordre 
d'idée,  un  corespondant 
(d'ici  l'an  dernier)  m'a 
appris  que  la  radio  du  cé- 
geo  de  l'amiante  est  envi- 


ron 10  fois  mieux  stucturée 
et  avantagé  que  la  radio 
étudiante  du  cégep  de  Li- 
moilou  qui  est  5 fois  plus 
gros  que  le  notre. Il  ne 
faut  donc  pas  s ' en  faire 
avec  les  problèmes  inter- 
nes ou  externes  vécus  par 
la  radio  ces  dernières 
années. 

Face  à cela, la  radio 

a élu  un  nouvel  exécutif 
■ 

cet  année  et  pour  ne  nommer 
que  quelques  étudiants,  on 
retrouve  Hélène  Corriveau 
comme  coordonnatrice  (oas 
de  sexisme  ) et  Bernard  Hou- 
de  au  poste  de  secrétaire- 
trésorier. 

Donc \ avec  maintenant 
une  quarantaine  de  mem- 
bres cette  année,  on  ne 
peut  parler  de  "clique" 
d'autant  plus  que  la  plu- 
part des  nouveaux  venus 
sont  des  étudiants  inté- 
ressés par  la  musique  et 
1 ' ihformation  tant  à 1 ' in- 
térieur du  collège  qu'a  l'ex- 
térieur. 

François  Grégoire 

; Petit  Robert;  "groupe  de  personnes 
peu  estimables" 


► film  < 


Tout  le  monde  connaît 
sans  le  connaître  Roman 
Polanski,  ear  cfest  lui 
qui  a réaliser  ce  film  qui 
en  a épouvanté  plus  qu'un  l 
"Un  bébé  pour  Hosemary" 
c'est  aussi  lui  le  réali- 
sateur du  "Locataire  que 
je  n'ai  malheureusement 

M 

pas  vu.  Cette  fois  il  re 
vient  à la  tâche  avec 
"Tess"  gagnant  de  3 oscars» 


Meilleure  photographie, 
meilleure  direction  artis- 
tique, meilleur  costumes. 
Certaine  critique  se  vou- 
lant plus  professionnelle 
affirmerons  que  "Tess"  est 
un"Polanski  en  pénitence" 
prenant  comme  appui  les 
thèmes  majeurs  qùi  sans 
aucun  doute  jouent  sur  la 
confession  et  le  repentir. 
Pour  ma  part,  je  l'ai  ai- 
mé. C'est  une  suprême  beau- 
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té.  C'est  du  travail  soigné. 
Si  on  admirait  déjà  les 
paysages  du  19e  sièle.  Il 
y & là  de  quoi  vous  fair^ 
crier.  Les  paysages  sont 
merveilleux  et  les  costu- 
mes sont  typiquesde  l'épo- 
que et  sont  très  recher- 
chés. 

Ce  film  raconte  l'é- 
mouvante histoire  d'une 
jeune  fille  nommée  "Tess", 
admirablement  rendu  par 
Anastasia  Kinski  et  du  jeu- 
ne homme.  Tout  se  dressera 
à travers  de  leurs  amours, 
jalousie,  argent,  le  départ 
finalement  se  retrouverons 
mais  devrons  se  quitter 
à nouveau  pour  toujours. 
L'histoire  est  banale  mais 
les  prise  de  vue  superbe. 

A voir  pour  les  fans  des 
belles  choses. 

Caxolyne  Lacroix 
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TRAVERS  ET  A 

T O RT 


Bonjour,  le  monde, 

A travers  et  à tort 
est  le  titre  de  cette  chro- 
nique qui  prendra  place 
dans  le  journal  à chaque 
parution  (environ  une  fois 
par  mois).  Si  vous  avez 
connaissante  de  faits  co- 
casses, d'activités  qui  se 
passent  en  ville  ou  autres 
venez  me  voir,  je  suis  là 
pour  memérer. 

Salut  ben,  Hélène 


Le  globule  revient 
encore  cette  année  mais 
avec  une  équipe  qui  a 
envie  de  faire  plus  qu'un 
simple  journal  étudiant. 
Si  on  demeure  optimiste, 
on  va  faire  de  quoi  cer- 
tain. En  passant,  on  est 
encore  au  local  4052  juste 
en  face  du  local  de  l’A.~ 
G «E  .C  .R  .A  • • 


Saviez-vous  que  la 
première  assemblée  géné- 
rale se  tiendra  matru  ie 
22  septembre  au  studio  po- 
lyvalent. Lors  de  celle-ci, 
l'exécutif  de  ,1'A.G.E.C.R.A. 
Isera  mis  sur  pied  et  on 
discutera  de  nos  droits. 

Donc  invitation  à tous  et 
spécialement  aux  première 
année.  Plus  on  est  de  fous 
îlus  on  rit, 

Je  ne  sais  pas  si  vous 
avez  vu  le  remarquable  ( '.  ) 
René  Breton  derrière  le 
bar  (improvisé ) à l'initi- 
ation mais  chose  certaine  , 
sa  voix  nous  a fait  "rusher" 
toute  la  journée.  Donc  Re- 
né ta  place  est  en  art  o- 
ratoire  pas  en  Sc.  Humai - 

Cette  année,  le  comi- 
té de  "condition  féminine 

t 


repart  en  neuf  et  l’invi- 
tation est  lancée  tant  aux 
^*m©s  qu'aux  gars.  Pour 
ceux  qui  pensent  que  ce 
comité  est  super  féminis- 
te et  qu'on  se  retourne 
contre  les  mâles  et  ben, 
vous  n’avez  pas  d'affaire 
la.  Ce  comité  vise  plutôt 
à connaître  la  vie  des  fem- 
mes qui  rencontrent  des 
difficultés  au  travail  ou 
encore  des  filles-mères  etc. 
Pour  en  savoir  plus  long, 
voir  Johanne  au  local  de 
l'A.G .E.C.R.A.  4053. 

Une  devinette  simple 

Pourquoi  n'y  a t-il 
pas  d'handicapés  qui  sui- 
vent des  cours  au  cégep 
de  Thetford? 


Félicitation  aux  gens 
qui  ont  conçu  l'agenda  81- 
82,  elle  est  bien  utile  et 
rend  plusieurs  services. 

Si  vous  n'avez  pas  l'Agen- 
da, venez  faire  un  tour  au 
4052  (A .G .E.C.R.A.)  il  en 
reste  quelques-uns.  Dépê- 
chez-vous . 


Avez-vous  remarqué 
l'absence  d'un  animateur 
sociô-culturel  dans  le 
cégep?  Eh  oui,  magnifiques 
coupures  de  budget  encore 
HA  HA  HA 


En  passant,  je  vous 
invite  à aller  voir  le 
film  "L'Homme  éléphant"  au 
Cinémasde  Thetford,  qui 
est  à l'affiche  du  11  sept, 
au  25  sept..  C'est  un  film 
en  noir  et  blanc  et  c'est 
une  histoire  vécue.  Je  ne 
vous  en  dis  pas  plus  long 
mais  c'est  un  excellent 
film  à voir. 

Co/*r/ vcao 
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utilisoms  notre 

LIBERTE  A LA 

DEFENSE 

DES  AUTRES 


Ici,  en  Amérique  du 
Nord,  nous  pouvons  affirmer 
que  1 'on  est  choyé  sur  le 
plan  des  libertés  Individu- 
elles. En  effet,  nous  pou- 
vons- exprimer  librement  nos 
opinions,  nous  pouvons  cri- 
tiquer nos  gouvernements, 
former  des  associations  de 
toute  sorte,  manifester 
notre  fol  religieuse,  quit- 
ter notre  pays  si  tel  est 
notre  désir  et  cela,  sans 
être  poursuivis  ni  persé- 
cutés par  l'Etat. 


One  grande  rigueur 
est  alors  apportée  3 l'é- 
tude de  chaque  situation 
afin  d'éviter  l'adoption 
de  prisonniers  qui  se 
seraient  livrés  3 des  ac- 
tes de  violence  ou  3 de 
1 | espionnage.  L'Informa- 
tion ainsi  obtenue  est 
transmise  aux  membres 
d'A.I.  qui,  eux,  devront 
écrire  les  lettres  pour 
faire  libérer  ces  prison- 
niers d'opinion. 


* Malheureusement,  ce  ne 
sont  pas  les  citoyens  de 
tous  les  pays  qui  jouissent 
de  ces  droits  reconnus  par 
la  Déclaration  Universelle 
des  Droits  de  l'Homme.  Au- 
jourd'hui, plus  de  quatre- 
vingt-dix  gouvernements 
retiennent  un  certain  nom- 
bre de  leurs  propres  ci- 
toyens en  prison,  en  rai- 
son de  leurs  croyances 
religieuses,  de  leurs  con- 
victions politiques  ou  de 
leur  appartenance  ethnique. 
Dans  des  dizaines  de  ces 
pays,  la  torture  des  pri- 
sonniers politiques  êst  de- 
venue partie  Intégrante  de 
la  routine  gouvernementale. 


Amnistie  Internationa- 
le est  un  organisme  qui  veut 
justement  aider  ces  person- 
nes victimes  d'injustice. 
Lorsqu'un  cas  d'emprisonne- 
ment est  signalé  au  siège 
d'A.I.  3 Londres,  une  en- 
quête est  immédiatement 
entreprise. 


C'est  ainsi  que  M. 
Julio  de  Pena  Valdez  fut 
libéré  en  1976.  Originai- 
re de  la  République  Domi- 
nicaine,, cet  homme  avait 
été  emprisonné  3 cause  de 
, ses  activités  syndicales. 
Suite  3 un  appel  lancé  par 
Amnistie  Internationale, 
des  personnes,  de  nombreux 
pays  envoyèrent  des  cartes 
de  Noël  è M.  Valdez  et  au 
président  de  son  pays. 

En  janvier,  M. Valdez  était 
libre. 

C'est  un  exemple  par- 
mi d'autres  pour  Illustrer 
le  travail  fait  par  les 
membres  d 'Amnistie  Inter- 
nationale. Ici,  au  Col- 
lège, un  groupe  travaille 
depuis  deux  ans  déjà  3 la 
libération  de  prisonniers 
d'opinion,  3 l'abolition  de 
la  torture  et  de  la  peine 
de  mort.  Nos  activités  ont 
consisté  principalement  3 
faire  écrire  des  lettres,  3 
faire  signer  des  pétitions 
et  3 Informer.  Si  tu  dési- 
res te  joindre  3 nous,  tu 
n'as  qu'3  donner  ton  nom  et 
ton  numéro  de  téléphone  3 
la  secrétaire  des  Services 
aux  étudiants,  locaJ  3130. 


